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EXTHAIT DU BULLETIN DE LA SOCIETE GEOLOGIQUE DE FRANCE 
3• serie, tome XXV, page 111, annee 1897. 

ETUDES STHATIGRAPHIQUES ET PALEONTOLOGIQUES 

SUR LES TERRAINS TERTIAIRES DE QUELQUES LOCALITES 

DE VAUCLUSE, DU GARD ET DES BOUCHES-DU-RHONE 

par M. Edm. PELLAT 

( Suite [1] ). 

NOTE N• 3 . 

. Sur l'assise terminale de l'etage burdigalien superieur 
pr~s des Angles (Gard) et pres de Saint-Etienne-du-Gras 

( Bouches-du-Rhöne). 

La mollasse a Pecten prcescabriusculus de Fontannes (sous-etage 
superieur de l'etage burdigalien), est terminee, dans la region que 
j'etudie, par une assise marno-calcaire, de quelques metres d'epais­
seur, dont la faune est reliee, par un certain nombre d'especes 
communes, a celle du puissant massif de sables grossiers grisätres 
et d'argiles bleuätres (sa/re et facies accidentel de schlier) que 
j'attribue a l'etage helvetien. 

Cette assise marno-calcaire, tres fossilifere, renferme quelques 
especes rarissimes et interessanle5, dont plusieurs sont decrites 
ci-apres par notre confrere M. de Loriol (2). 

Presque partout enlevee par la denudalion, l'assise en question 
ne se presente dans de bonnes conditions, pour la recherche des 
fossiles, que sur le plateau des Angles, entre Villeneuve-les-Avignon 
et Aramon (Gard). On Ja trouve, cependant, aussi a la partie supe­
rieure d'anciennes carrieres de mollasse burdigalienne, situees au 
pied et a l'ouest du massif neocomien de Vedenes (Vaucluse), ainsi 
qu'a Barbentane (sous le schlier) et il en existe un tres petit affieu­
rement au pied du versant nord des Alpines, a un kilometre 
environ et a l'est de SLEtienne-du-Gres (Bouches-du-Rböne), au 

(1) Voir deja /J. S. G. F, 3, sel'ie, t. XXIV, p tiOI, annee 1896. 
(2) Alln den~ pas retarder d.ivanlage la publicalion <lt. Lrarnil de M. de Loriol, 

depos~ depuis plusieurs mois iJ la Socide, j'exlrais celle courle 11ol<! u'11n memui1 e 
inachrve. 

Geol.B.-A. Wien 
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puis ensuite la mer helvetienne, dans leur mouvement de trans­
gression, ont peu a peu envahi. A moins de cent metres, directe­
ment au pied de la chapelle, les couches du sa{re et de la mollasse 
a Pecten Gentoni s'echelonnent et viennent finir en bec de flute et 
eo stratification d iscordante, contre un talus neocomien tres 
incline, mais j'empiete sur ce que j'aurai a dire de l'Helvetien de 
Celle region. 

Le petit affieurement de mollasse burdigalienne de Notre-Dame­
du Chateau contient une prodigieuse quantite de Briozoaires, l' A nte­
don rhodanicus, excessivement rare, mais bien mieux conserve que 
le type de Fontannes, de beaux fragments de tiges du Pentacrinus 
miocenicus de Loriol et Ja plupart des autres fossiles de la mollasse a 
Pecten prmscabriusculus, la plus superieure, du plateau des Angles. 

Les Pentacrines vivent actuellement a de grandes profondeurs 
qui peuvent varier de 3 a 400 jnsqu'a 1500 metres. Ils vivent 
generalement en societe. La presence de rares fragments de tiges et 
le plus souvent d'articles isoles de tiges, ne saurait indiquer que ces 
Pentacrines ont vecu a l'endroit meme ou on les trouve, et que la 
couche qui les contient est un depot de mer profonde. Ces rares 
debris de Pentacrines ont pu venir ecbouer sur un rivage, et tout 
prouve qu'il en a ete ainsi dans la localite de Notre-Dame-du­
Chateau. J'ajoute cette observation eo reponse a une note inseree 
dans les comptes-rendus de l'association franvaise pour l'avan­
cement des sciences (congres de Marseille), .note relative a Ja 
presence de Pentacrines dans la mollasse des Angles et aux 
conclusions que l'on doit tirer de ce fait ( 1 ). 

En terminant cette courte note, je constate que ce ne sont pas 
seulement les sous-etages ou etages qui sont en transgression ou 
regression, les uns par rapport aux autres. Je viens de citer des 
faits qui prouvent que de simples couches du Burdigalien superieur 
et de l'Helvetien sont, pres de St-Etienne-du-Gres, eo transgression 
les unes sur les autres, et j'aurai ulterieurement a citer d'autres 
faits semblables. La transgression a donc ete continue. 

(1) Note de M11 • Berthe Sinard, d'Avignon. 
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Les Echinodermes dont M. Pellat a bien voulu me confi.er l'exa­
men appartiennent a dix especes, dont quatre etaient deja connues. 
Ces dix especes sont : 

Echinocyamus umbonatus Pomel. 
Cidaris avenionensis Desmoulins. 

Munsteri Sismonda. 
A ntedon anglesensis P. de Loriol. 

rhodanicus Fontannes. 
Pellati P. de Loriol. 
A llardi P. de Loriol. 
Fontannesi P. de Loriol. 
Depereti P. de Loriol. 

Pentacrinus miocenicus P. de Loriol. 

Quelques debris, specifiquement indeterminables, permettent de 
constater la presence d'especes appartenant aux Ophiuridees. 

Jusqu'ici les especes du geure Antedon qui ont ete rencontrees 
dans les terrains tertiaires sont assez peu nombreuses ; elles echap­
pent facilement a l'ceil de l'observateur a cause de la petitesse de 
leur calice; ce n'est que gräce a des recherches palientes et minu­
tieuses que M. Pellat a pu recueillir celles dont la description va 
suivre. C'est une decouverte qui a de l'importance, a cause de cette 
rarete relative des .4 ntedon tertiaires, et les especes, en elles-memes, 
sont interessantes. Les Pentacrines ne sont pas frequentes non plus 
dans les couches explorees par M. Pellat, et l'espece qu'il a recueillie 
est assez caracteristique. 
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EcHINOCY AMUS UMBONATUS Pomel. 

(PI. IV, fig. 1). 

Synonymie 

15 Fevr. 

Echinocyamus umbonatus Pomel, 1886, Paleontologie de l'Algerie, 
Echinodermes, '.ife liv., p. 290, B, pi. X, 
fig. ;'i-8. 

Cotteau, Peron et Gauthier, 1891, Echi­
nides fossiles de l'Algerie. Fase. X, 
p. 163. 

Dimensions 

Longueur. . . . . . . ..... 
Largeur, par rapport a la longueur 
Hauteur H >> 

4mm a 6mm 
Qmmi4 a Qmm80 
Qmmf7 a Qmm20 

Test ovale, allonge, deprime, retreci et arrondi en avant, arrondi 
en arriere. Face superieure peu elevee, convexe, mais deprimee, 
UD peu relevee a l'apex ; face inferieure pulvinee, deprirnee autour 
du peristome. Pourtour relativement epais et arrondi. 

Appareil apical excentrique en avant, marque par un petit bou­
ton plus ou moins saillant, granuleux, que les quatre pores geni­
taux, tres peu ouverts, paraissent entourer. 

Ambulacres tres peu distincts a cause de la petitesse des pores 
qui sont comme noyes entre les tubercules; ils sont relativement 
courts, et ouverts a leur extremite; on distingue bien cinq paires 
de pores dans chaque zone porifere, et mi\me six dans les plus 
grands individus. 

Perislome subcentral, paraissant legerement decagonal, relati­
vement tres ouvert. 

Periprocte petit, arrondi, un peu plus rapproche du bord poste­
rieur que du peristome. 

Tubercules de Ja face superieure relativement peu developpes, 
scrobicules, assez serres; a Ja face inferieure ils sont un peu plus 
gros et plus ecartes. 

RAPPORTS ET DIFFERENCEs.-J'ai sousles yeux dix-huit exemplaires 
appartenant a cette espece, dont ils presentent tous les caracteres 
qui sont constants; on remarque seulement quelques varialions 
dans Ja taille et les dimensions proportionnelles, et quelques 
indi vidus sont un peu plus regulierement ovales que les autres. 
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Une autre espece d'Algerie, l'Echinocyamus declivis Pömel, est 
voisine, nrnis elle diflere par sa forme plus retrecie en avant, sa face 
superieure declive, et son periprocte plus rapproche du bord. Ce 
dernier est tout pres du hord dans l'Ech. Lebesconti Razin. L'Ech. 
piri/ormis Ag. est fort voisin, mais il atteint, en general, une taille 
notablement plus forte, et sa forme est, ordinairement, moins 
arrondie en arriere, ses ambulacres sont plus longs avec des paires 
de pores plus nombreuses, sa face inferieure est moins pulvinee, 
son periprocte serait aussi un peu plus rapproche du periRtome. 
(On consultera utilement, au sujet de cette espece, Tournouer, 
Recensernent des Echinodermes du calcaire a Asteries). Du reste, la 
determination correcte des Echinocyamus est souvent singulierement 
difficile, car on a de la peine a trouver des caracteres suffisamment 
precis; la forme generale peut etre tres variable, ainsi qu'il est facile 
de s'en assurer en examinant un grand nombre d'exemplaires de 
l'espece des mers d'Europe; tres souvent on a beaucoup de peine a 
distinguer nettement les ambulacres des especes · fossiles, et la 
position du periprocte n'offre pas toujours un indice tout a fait sur. 

LocALITE. - Les Angles pres A vignon. Burdigalien superieur. 

PSAMMECHINUS DUBIOS Agassiz. 

Synonymie 

Echinus dubius Agassiz, 1840, Catal. Ectyp. Ech. foss. mus. neoc., 
.p. 12. 

Agassiz, 1840, Echinod. foss. de Ja Suisse, p. 84, 
pi. 22, fig. 4-6. 

P.1ammechinus dubiu.~ Agassiz et Desor, 1848, Catal. raisunne des 
Echinides, p. 65. 

mirabilis Desor, 18i:i7, Synopsis des Ech. foss., p.120. 
dubius P. de Loriol, 1875, Descr.des Echin. tertiaires 

de la Suisse, p. 29. pi. II, fig. 6-7 (Mem. 
Soc. paleontol. suisse, vol. II). 

P. de Loriol, 1896, Descr. des Echin. tert. du 
Portugal, p. 6, pi. I, fig. 6-9 (Voir dans 
cet ouvrage la synonymie de l'espece). 

Cette espece est bien connue et a ete, a plusieurs reprises, decrite 
et figuree. Je n'ai pas a repeter ici Ce que j'ai ecrit ailleurs a SOil 
sujet. Les nombreux exemplaires recueillis par M. Pellat sont 
parfaitement identiques a ceux de Ja Chaux-de-Fonds et du Portu-
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gal, auxquels je les ai compares. Leur taille varie entre 7mm de 
diametre et 20mm; ils appartiennent, en general, a Ja forme depri­
mee. leur hauteur est, en moyenne, de 0,47 de Ieur diametre; un 
seul petit exemplaire a 0,55. 

LocALITES. - Les Angles. Entre St-Elienne-du-Gres et Notre­
Dame-du-Chateau (Burdigalien super.). Meynes (Gard). Barbentane. 

CIDARIS AVENIONENSJS Desmoulins. 

(PI. IV, li,::. '.:!). 

Synonymie 

Cidaris a·venionensis Desmoulins, 1838, Tableau des Echinides, 
p. 336. 

stemmacantha Agassiz, 1840, Descr. des Echinide'3 foss. de 
Ja Suisse, II, p. 73, pi. 21 a, fig. 4. 

avenionensis Agassiz et Desor, 1848, Catalogue raisonne des 
Echinides, p. 31. 

Bazin, 1884, Echinides miocenes de Bretague. 
Tl. S. G. F., t. XII, p. 35, pi. 1, fig. 1-14. 

Cotteau, 1895, Descr. des Echin. miocenes de 
Sardaigne. Mem. Soc. geol. de France, 
Paleontologie, mem. 0° 13, p. 7. 

P. de Loriol, 1896, Echinides terliaires du 
Portugal, p. 3, pi. I, fig. 1-4. (Voir dans cet 
ouvrage Ja synonymie de l'espece). 

Deux fragments de test, ainsi que de nombreux radioles appar­
tenant a cette espece, ont ete recueillis par M. Pellat, soit daus Ja 
Jocalite des Angles d'ou. provenaient !es types de Desmoulius, soit 
dans quelques autres gisements miocenes. 

Les deux fragments de test presentent exactement les memes 
caracteres que ceux du grand fragment decril et figure par J'abbe 
Bazin (loc. cit.). Pas mieux que dans cet exemplaire on ne peut 
s'assurer du nombre des series de granules des aires ambulacraires. 
Les tubercules sont tres bien conserves et on voit, comme dans 
l'exemplaire de Bretagne, que Ja base du mamelon est parfaitement 
Jisse, ce qui prouve evidemment que !es radioles n'etaient pas 
creneles, ainsi que l'avait cru Agassiz, et moi-meme, plus tard. Du 
.reste, j'ai deja indique ce fait dans Ja Description des Echinides 
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tertiaires du Portugal (loc. cit.). Ces fragments de test proviennent 
des Angles. Les radioles recueillis avec eux, pour lesquels l'espece 
avait d'abord ete crMe, ont ete deja souvent decrits et figures. On 
connait leur ornemenlation si variee se composant tantöt de gra­
nules plus ou moins fins et series, tantöt de tubercules mousses ou 
epineux epars sur la tige ; parfois l'nne des faces de la tige est plus 
finement ornee que l'autre; parfois aussi Ja tige est un peu com­
primee, avec une coupe ovale. Quelques-uns presentent Ja termi­
naison cupuliforme bien conn ue, entouree d'une cou ronne de 
Jamelles plus ou moins saillantes, plus ou moins prolongees. Le 
diametre de la tige peut varier entre trois et six millimetres. 

Dans le gisement helvetien de Meynes (Gard), M. Pellat a recueilli 
quelques radioles de l'espece, dont l'un est termine en cupule: ils 
ne presentent rien de particulier. 

De nombreux radioles identiques proviennent de l'Helvetien de 
Barbentane (Bouches-du-Rhöne). L'un d'eux est termine par un 
evasement cupuliforme tres particuliel', car il est entoure de digi­
tations arrondies, irregulieres, dont les unes sont soudees et 
les autres libres; aucune n'est tout a fait complete, mais elles 
devaient eire assez longues, a en juger par ce qui reste. Cette dis­
position particuliere n 'est que l'exageration de celle que l'on observe 
sur d'autres individus, et rien ne peut confirmer Ja maniere de voir 
de l'abbe Bazin qui estimait que la profondeur de la cupule et la 
forte s;iillie des lamelles qui l'entourent, dans les radioles du Cid. 
avenionensis de St Juvat, pourraient donner lieu a la distinction 
d'une variete St Juvati. 

L'examen d'un individu presque complet, test et radioles, a 
montre a Cotteau (Ech. de Sardaigne, loc. cit.), que les radioles 
epais et reufles au-dessus de la collerelte se trouvent, principale­
ment, sur les tubercules de la face su perieure; !es radioles allonges, 
subcylindriques, avec de fortes epines et une corolle a l'extremite, 
sont a l'ambitus, et les radioles plus petits et plus finement granu­
leux a la face inferieure. 

CIDARIS MuNSTERI E. Sismonda. 

(PI. IV, fig. 3-6). 

Synonymie 

Cidarites marginata E. Sismonda, 18'd, Monogr. d. Echiui fossili 
del Piemonte, p. 49, pl. III, fig. 8 (non 
Goldfuss). 
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Cidarites Alunsteri E. Sismonda, 1842, Appendice alla monografia d. 
Echini fossili del Piemonte, p. 8. Mem. Acad. 
d. Scienze nat. di Torino, ser. II, t. IV, p. 392. 

Agassiz et Desor, 1847, Catalogue raisonne des 
Echinides, p. 32. 

Michelotti, 1847, Descr. des foss. miocenes de 
l'ltalie septentr., p. 68. 

Sismonda, 1847, Synopsis method. anim. invert. 
Pedemontii foss., p. 7. 

Desor, 1856, Synopsis des Echinides, p. 38, pi. 7, 
fig. 4. 

Meneghini, 1862, Echinod. foss. neogenici di Tos­
cana, in Siena e il suo Territorio, p. LXXIX, 
pi. 2, fig. 8-9-10. 

Cidaris Peroni Cotteau, 1877, Echinide'i de Ja Corse, p. 231, pl. 8, 
fig. 8-12. 

Cidaris Munsteri Seguenza, 1880, Le form. terziarie di Reggio. 
Alli Lincei, ser. III, vol. VI, p.133 et 298. 

Cidaris Peroni Mazzetli et Pantanelli, 1885, Cenno monogr. inl. alla 
fauna foss, di Montese. Atti Soc. d. natur. 
di Modena, ser. III, vol. IV, p. 61. 

Cidaris Munsteri Simonelli, 1889, Terrene et fossili della Isola di 
Pianosa. Boll. del comit. geol. d'Italia, vol. X, 
ser. II. p. 233 (lirage a parl p. 43). 

Tige de 2 a 2mm 1/2 de diametre, cylindrique, ornee d'une 
quinzaine de cötes longitudinales armees de petits aiguillons plus 
ou moins aigus, regulierement ecartes, qui !es font parallre comme 
dentees en scie; Je plus soi.Jvent quelques-unes de ces cötes, sur 
l'une des faces, paraissent lisses ou presque lisses. Les intervalles, 
plus !arges que les cötes elles-m~mes, et egalement ecartes, sont 
ornes de filets longitudinaux extr~mement fins et delicals, que l'on 
voit granuleux dans les echantillons les mieux conserves. Collerette 
peu elevee, limitee par un petit bourrelet tres peu accuse, couverte 
de stries d'une lres grande finesse. Anneau tres peu saillant, fine­
ment crenele. Bouton court, retreci, subconique; facette articulaire 
finement crenelee. Aucun des radioles que j'ai sous les yeux ne 
parait entier, Je plus complet a 25mm de longueur. 

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Les radioles que je rapporte au 
Cid. Mnnsteri presentent fort exactement les caracteres qui ont ete 
assignes a l'espece, et clairement precises par Meneghini (loc. cit. ). 
On distingue tres nettement l'orne_mentation, et !es crenelures de 
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la facelte arliculaire sont parfaitement dislincles dans quelques 
exemplaires. Aiusi ,que l'a fort judicieusement fail remarquer 
M. Simonelli, il est impossible de distinguer les radioles du 
miocene de la Corse decrits par Cotteau sous le nom de Cid. Peroni, 
de ceux du Cid. Münsteri. 

LocALITES. - Bas des Angles (Helvetien). Notre-Dame-du-Chäteau 
(ßurdigalien superieur). 

ANTEDON ANGLESENSIS P. de Loriol, 1897. 

(PI. lV, llg. i). 

Dimenlilions 

Diamelre de la piece centro-dorsale. 
Hauteur ,, n 

3mm. 
4mm. 

Piece centrodorsale un peu plus large que haute, parfaitement 
conique, poinlue et rugueuse sur sa face dorsale, legeremenl penla­
gouale au pourtour. On distingue vaguement cinq faces laterales 
qui ne sont pas limitees par uu angle saillant. 

Les facettes articulaires des cirres forment dix series verlicales. 
deux sur chaque face; chaque serie en comple quatre. Elles sont 
de grandeur inegale, ovales transverses, et assez profondes ; elles 
diminuent d'etendue en approcbant de la pointe dorsale et la der­
niere est tres petite. 

Face ventrale un peu concave et pentagonale au pourtour. Un 
double sillon rayonnant, aboutissanl aux angles du penlagone, 
marque la place des pieces basales qui n'existent plus ; elles 
devaient ~tre courtes et larges. La cavite cenlrale est, relativement, 
grande et profonde. 

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Je ne connais qu'une seule espece 
d'Antedon donl la piece centrodorsale puisse ~tre comparee a celle 
que je viens de decrire; c'est l'Antedon alticeps Philippi, du pliocene 
de Sicile. Dans ce dernier elle est encore plus etroitemenl conique, 
plus haute que !arge, avec seize series de faceltes articulaires des 
cirres, dont il n'y avail que deux par serie. 

LocALITE. - Les Angles,_ pres Avignon. Burdigalien superieur. 

ANTEDON RH0DANICUS Fonlannes. 

(PL IV, fig. 8-10). 

Synonymie 

Eugeniacrinus? rhodanicus Fonlannes, 1876, Les terr. terl. sup. du 
Haut Comtal-Venaissin, p. 95. 
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A ntedon rhodanicus Fontannes, 1879, Etudes strat. et pal. sur le 
tertiaire du bassin du Rhöne, V. Descr. de 
quelques esp. nouv. ou peu connues, p. 50 
(fig. 1-5), pi. IJ, fig. 10. 

Fontannes, 1879, B. S. G. F., 3e serie, t. VII,: 
p. 499. 

speciosus Pomel, 1887, Paleontologie de l' Algerie, 2e livr., 
Echinod., p. 337, D, pi. III, fig. 1-4. 

Dimensions 

Diametre de la piece centrodorsale . ßmm a J1mm. 
Hauteur du calice jusqu'au sommet des 

prem ieres radiales, proportionnellement 
au diametre. . . . . . . . . . . . . . 0,59 

Calice circulaire ou tres legerement pentagonal, relativement 
tres peu eleve, lisse en dehors. 

Piece centrodorsale a peine pentagonale, relativement lres mince. 
Sa face dorsale, plus ou rnoins convexe, est deprimee au milieu et 
parfois largement tronquee. Les faceLtes arliculaires des cirres sont 
tres nombreuses, fort petiles, arrondies, et assez profundes; dans 
un exemplaire, dont la face dorsale est convexe, deprimee au milieu 
mais pas tronquee, Ja surface en est couverte, on en peul compler 
au moins quatre series plus ou moins regulieres sur le pourtour, et 
il s'en trouve encore dans la depression mediane; dans les exem­
plaires tronques il y a trois !',eries de cirres, concentriques, au pour­
tour, et il y en avait encore sur la troncature accompagnees de 
fortes rugosites ; dans un autre, Ja surface tronquee parait en avoir 
ete depourvue, mais il y en avait egalement trois series concentri­
ques au pourtour. La face ventrale, dans le seul exemplaire qui 
permette de l'observer, est legerement concave et peu accidentee; 
les cinq depressions dans lesquelles etaient logees les pieces basales 
sont assez !arges, mais pas tres profondes. 

La piece centrodorsale deborde d'une maniere prononcee les. 
pieces radiales, et eile forme, tout autour de Ja base de celles-ci, un 
rebord prononce qui parait festonne par suite de la saillie des 
facettes articulaires des cirres de Ja premiere serie. 

Dans un petit exemplaire, prive de sa piece centrodorsale, les 
pieces basales sont encore visibles sur Ja face ventrale du premier 
anneau radial ; elles sont )arges, cannelees sur leur milieu, et leur 
extremite externe apparait legerement aux angles du pentagone 
radial. 
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Les premieres pieces radiales devaient etre entierement, ou 
presque entierement masquees lorsque le calice etait complet. 
Leurs facettes articulaires oceupent toute leur hauteur; elles sont 
trapezo'ides, tres elargies a Ieur basH, fortement obliques a l'axe 
vertical et faiblement echancrees sur leur bord superieur. Impres­
sion du ligament elastique assez creusee, mais peu elevee ; la 
fossette mediane est fort petite. Bourrelet articul!1ire epais et assez 
saillant; dans le mieux conserve des exemi,laires il paralt former 
une protuberance de chaque cöte de l'orifice du canal qui n'est 
separe de la fossette que par une petite bande lineaire. Impressions 
du ligament interarticulaire elevees, assez creusees, limitees en 
dedans par une cöte. lmpressions musculaires peu apparentes. La 
cavite du calice, dans le premier anneau radial, est de faible 
dimension, et parait, relativement, peu profonde; ses parois sont 
fortement sillonnees ; un sillon, plus marque que les autres, corres­
pond a chacun des cinq angles. 

VARIATIONS. - J'ai sous !es yeux quatre exemplaires, deux avec 
le premier anneau radial et la piece centrodorsale, un avec le pre­
rnier anneau radial seul, et une piece controdorsale isolee. Tous les 
quatre proviennent du meme gisement et presentent les memes 
caracteres ; seulement, ainsi qu'il a ete dit, la piece controdorsale 
peut etre assez largement tronquee, ou bien assez convexe avec une 
depression centrale, ce n'est certainement la qu'une simple modifi­
cation individuelle. 

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Les exemplaires que je viens de 
decrire sont mieux conserves que l'individu qui a ete figure par 
Fontannes, lequel parait avoir ete tres fruste, mais avec la descrip­
tion et les figures dans Je texte, on peut suffisamment reconnaitre 
l'espece, et je n'hesite pas a les attribuer a l'A ntedon rhodanicus. 
L'Antedon speciosus Pomel me paratt etre certainement Ja meme 
espece, et il m'est impossible de trouver aucun caractere qui 
permette d'en separer !es individus des Alpines; ils se rapportent 
tres bien a la figure que M. Pomel a donnee d'un individu bien 
conserve qui est tronque, comme deux d'entre eux, sur la face 
dorsale de sa piece controdorsale. Fontannes pensait que l' A ntedon 
rhodanicus pouvait etre rapporte au genre A llionia Michelotti (Revue 
et magasin de zoologie, 2e serie, t. XIII, 1861, p. 354). Mais ce genre, 
a peine caracterise par Michelotti, qui donne comme type une 
espece du Miocene de la colline de Turin, l'A ntedon oblita Miche­
lotti, ne differe en rien du genre Antedon, et n'en est qu'un simple 
synonyme. L'Antedon italicus Schlüter, de l'Eocene de Monte 
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Spilecco, presente assez de ressemblance avec l'A. rhodanicus, mais 
la forme de sa piece centrodorsale est regulierement pentagonale, 
elle offre une cavite mediane etroite et arrondie, et eile n'est ni 
deprimee au centre, ni tronguee, de plus, les cirres paraissent 
moins nombreux; je ne puis juger des caracteres des premieres 
radiales d'apres la figure. Tres voisin de forme parait aussi l' A ntedon 
lenticularis Schlüter, du Danien de Maestricht, mais sa piece centro- • 
dorsale presente au centre de sa face dorsale une cavite eloilee, les 
facettes articulaires des cirres sont plus grandes et plus nombreuses 
et la cavite du calice, dans Je premier anneau radial, est notable­
ment plus etroite. 

LocALITE.- Entre St-Etienne-du-Gres et Notre Dame-du-Chateau, 
au pied des Alpines (Bouches-du-Rböne). Burdigalien superieur. 

ANTEDON PELLATI P. de Loriol, 1897. 

(PI. IV, fig. 11 ). 

Dimensions 

Diametre de la piece centrodorsale 
Hauteur H H 

Piece centrodorsale pentagonale, elevee, un peu prismatigue, 
faiblement retrecie vers sa face dorsale. Celle-ci a un aspect anormal, 
eile est tronquee, concave, avec eing cötes saillantes correspondant 
aux angles du pentagone; au centre une perforation tres etroite. 
L'une des faces laterales est un peu plus allongee que les au tres. 
La face ventrale, un peu fruste, esl plane ; cinq rainures 
profondes correspondent a la cöte mediane de chacune des faces 
laterales, les eing triangles interradiaux gu'elles Iaissent entre 
elles sont un peu convexes, et, sur chacun d'eux, se voit une legere 
depression marquant la place des pieces basales; la cavite centrale 
est tres etroite. Sur les cötes lateraux, les angles gui limitent les 
eing faces sont tres saillants, sans Mre tranchants. Les facnttes 
articulaires des cirrfls forment, sur chague face, deux series verti­
cales, separees par une cöte bien marguee; on en compte trois ou 
qualre par serie; elles sont relativemenl grandes, ovales-transverses 
et profondes; l'orifice du canal s'ouvre entre deux petits bourrelets. 

RAPPORTS ET DIFFERENCEs. - Jene connais aucune espece dont la 
piece centrodorsale puisse elre comparee a celle gue je viens de 
decrire. L'aspect insolite de sa face dorsale et de sa face _ventrale Ia 
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fait aisement reconnattre. Un seul exemplaire a ete recueilli 
jusqu'ici. 

LocALITE. - Les Angles, pres Avignon. Burdigalien superieur. 

ANTEDON DEPERETI P. de Loriol, 1897. 

(PI. IV, fig. t~). 

Dimensions 

Diametre de la piece centrodorsale 
Haute ur » » 

)) 

diametre 
)) )) par rapport au 

6mm 
3mm 

O,!'.iO 

Piece centrodorsale hemispherique, pentagonale au pourtour de 
la face ventrale, legerement tronquee sur la face dorsale qui est 
rugueuse. 

La face ventrale est sensiblement concave; la place des cinq 
pieces basales est indiquee par une legere depression entre deux 
sillons peu prononees ; on distingue quelques stries rayonnantes 
dans les espaees intermediaires; Ja cavite centrale est, relativement, 
assez evasee. 

Les facettes artieulaires des cirres forment, sur chaeune des faces 
laterales, trois series verticales de deux et de trois ehacune, c'est 
la mediane qui parait n'en avoir ordinairement que deux; il y en 
avait donc une quarantaine eo tout; elles sont relativement grandes, 
presque circulaires et assez profondes. Les angJes du pentagone 
sont tres peu aecenlues. 

RAPPORTS ET DIFFERENCEs. - Je ne connais qu'une seuJe piece 
eentrodorsale, eile ressemhle a celle du Mioeene de Ja colline de 
Turin, nommee par Miehelotti Allionia oblita, mais, au centre de la 
face dorsale de eelle-ci se trouve une eavite tres marquee: Je nombre 
de ses cirres n'est pas indique dans Ja deseription, mais il parait 
Mre plus faibJe, d'apres Ja figure, enfin son contour est tout a fait 
eire ulaire. Dans la pieee eentrodorsaJe de I' Antedon solutus Pomel, 
la hauteur proportionnelle est bien plus faible, les faeettes arlicu­
laires des cirres sonl moins nombreuses, Je pentagone est plus aecen· 
tue. Celle de I'Antedon tineatus Pomel est tout a fait eireulaire, eile 
n'a qu'une trentaine de cirres. Du reste ees deux dernieres especes 
different extremement par leur petitesse, la piece centrodorsale de 
Ja premiere n'a que 1mmf/2 de diamelre, eelle de Ja seeonde 3mm. 
L'A ntedon cartennensis Pomel a une pieee centrodorsale cireulaire 
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plus plate et moins tronquee sur la face dorsale, Je nombre des 
cirres parait superieur. II faudrait connailre le premier anneau 
radial pour permettre une comparaison plus exacte. 

LocALITE. - Les Angles pres Avignon. Burdigalien superieur. 

ANTEDON ALLARDI P. de Loriol, 1897. 

(PI. IV, fig. 12). 

Dimensions 

Diametre de Ja piece centrodorsale 
Ilauteur i> » 

)) 

diametre 
)) )) par rapport au 

6mm 
4mm 

0.66 

Piece centrodorsaJe en forme de cöne tronque ; Ja surface tron­
quee de Ja face dorsale est peu etendue et rugueuse. Face ventrale 
concave; une petite baude etroile, entre deux sillons bien marques, 
indique Ja place des pieces basales; Ja cavite centrale est fort 
etroite. La surface du pourtour etant uu peu fruste, on ne peut 
compter exactement le nombre des facettes articulaire des cirres, 
mais il est possible cependant de constater qu'elles sont petites, 
nombreuses, et disposees en series verticaJes au moins de quatre et 
de trois chacune; il y en avait probablement entre 60 et 70 en tout. 

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - La piece centrodorsale que je viens 
de decrire est unique jusqu'ici, et iJ serail a desirer que Ja decou­
verte d'exemplaires plus frais permit de fixer exactement le 
nombre des cirres. Les facettes sont, en tous cas, plus petites et 
notablement plus nombreuses que dans celle de l' A ntedon Depereti, 
dont Ja forme est, en outre, hemispherique et pentagonale au pour­
tour de la face ventrale. Sa forme en cöne tronque et ses cirres 
plus nombreux la disling·uent de celle de l'Ant. globosus Pomel, 

LocALITE - Les Angles, pres d'Avignon. Burdigalien superieur. 
' 

ANTEDON FoNTANESI P. de Loriol, 1897. 

(PI. IV, fig. 13). 

Dimensions 

Diametre de: Ja piece centrodorsale 
Haute ur » » 

Smm 
3mm~ 

Piece centrodorsale legerement pentagonale, sans que les angles 
soient marques au pourtour, tres peu elevee, largement tronquee 
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sur sa face dorsale. Le diametre de celle-ci est ä peu pres egal a 
celui de Ja face ventrale, sa surface est assez fruste et laisse seule­
ment distinguer des traces de rugosiles. Face ventrale un peu 
concave, la cavite centrale est assez evasee, mais eile parait peu 
profonde ; Ja place des piec-es basales est seulement indiquee par 
des sillons fort legers. 

Les facettes articulaires des cirres qui garnissent le pourtour sont 
assez nombreuses. Elles forment de petites series verticales de deux 
facettes chacune, qui paraissent assez regulieres; 1,a et la, toutefois, 
il n'y avait qu'une seule facette, plus grande que ]es autres, dans 
l'une des series et, presque alternativement, la facette superieure 
d'une serie est plus rapprochee du bord ventral de Ja piece que 
celle de Ja serie voisine. Du reste, sauf sur quelques points, la 
surface est un peu fruste, de sorte que quelques details peuvent 
fort bien m'echapper 

RAPPORTS ET 01FFERENCEs. - Une seule piece centrodorsale a ete 
recueillie jusqu'ici. On ne peut Ja rapporter a l'Anledon rhodanicus, 
el le est moi ns plate q ue celle de cette espece, ses faces laterales 
sont plus verticales et lfls facettPs articulaires des cirres qu'elle 
porte sont bieu moins nombreuses. Le seul exemplaire connu de 
I' A ntcdon meneghianus Fontannes, parait ~tre bien fruste, cette espece 
est encorc ma I connue, sa piece centrodorsale parait a voir eu 
quelque analogie de forme avec celle que je viens de decrire, mais 
eile est plus pentagonale, eile portait, d'apres la description, quatre 
ou cinq series coucentriques de facettes articulaires des cirres, et, 
au milieu de sa face dorsale, se trouve une cavite bien marquee. 
La piece centrodorsale de l'Antedon italicus Schlüter est plus penta­
g·onale, plus convexe, elle portait plus de cirres; il en est de m~me 
de celle de I' A ntedon solutus Pomel. 

LocALITE. - Les Angles, pres Avignon. Burdigalien superieur. 

PENTACRINUS MIOCENicus P. de Loriol, 1897. 

(PI. IV, fig. 15-18). 

Dimensions 

Diametre de la tige . 3mm a 3mm 

Tige pentagonale, lisse. Tantöt !es faces sont tout a fait planes, 
tantöt elles sont un peu evidees ; elles le sont m~me assez fortement 
dans deux ou trois fragments. Les angles sont arrondis, rnais bien 
marques. Les articles qui la composent sont inegaux en hauteur, 
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aussi en diametre, mais moins sensiblement. Presque regulierement 
un article epais alterne avec un article plus mince, mais Ja dille­
rence de hauteur proportionnelle varie un peu suivant les echantil -
Ions. Dans aucun d'entre eux les articles les plus epais ne depas­
sent 1 1;2mm de hauteur; presque toujours leur diarnetre est un peu 
plus fort que celui des articles minces, mais, parfois, Ja diflerence 
est tres peu sensible. Les articles minces le sont parfois extreme­
ment, et tout a fait resserres entre les articles epais; ils sont alors 
onduleux sur leur bord articulaire et comme resserres par places, 
montrant aussi, ca et Ja, une fissure verlicale mediane. Par contre, 
dans quelques-uns des fragments que j'ai examines, Ja diflerence 
entre Ies articles minces et les arlicles epais, bien que toujours 
sensible, est moins apparente. Les sutures des articles ne parais­
sent pas crenelees lorsque Ja surface est bien conservee. 

Sur Ja facelle articulaire les pelales de Ja rosette sont )arges et 
bien marques; ils sont entoures de crenelures )arges et profondes, 
au nombre de sept de chaque cole; tout autour de Ja facett.e un 
petit rebord resl e lisse. 

Les articles verticillaires sont plus eleves que les autres. Sur 
chacune de Jeurs faces, qui sont assez evidees, se trouve la facelte 
articulaire d'un cirre qui en occupe tout Je rnilieu, rnais n'empiete 
pas sur les articles voisins. Sur un fragmenl je compte quinze 
articles entre deux verlicilles. Je n'ai pu les compter sur aucun 
autre. 

J'ai indique, dans le cours de la descriplion, les quelques rnodi­
fications que presentent Ies fragmenls de tige, assez nombreux, 
provenant du m~mß gisement, qui m'ont ete communiques; leurs 
caracteres generaux sonl, du resle, identiques, et je .,suis cerlain 
que ces variations dans Ja hauteur relative des articles, et dans Ja 
maniere plus ou moins sensible dont !es faces de la tige sont 
evidees, peuvent tenir a ce que diverses regions de la tige se trou­
vent representees dans ces fragments, mais qu'elles ne sauraient 
aucunement avoir la valeur de caracteres specifiques. 

RAPPORTS ET DIFFERENCES. - Je ne connais aucune espece de 
Pentacrinus tertiaire dont Ja tige puisse etre rapprochee de celle 
que je viens de decrire. Elle ressemble beaucoup a celle du Penta­
crinus Mülleri rnrsted,qui vit actuellernent dans Ja mer des Antilles; 
les articles de cette derniere sont aussi alternativement inegaux, et 
on peut constater que, au voisinage du sommet, l'inegalite est 
beaucoup plus accentuee, et se montre comme dans quelques-uns 
des fragments du Pent. miocenicus que j'ai decrit. La facette arti-
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culaire des articles de la tige du Pent. ,1/ii.tleri est tres differente et 
on compte moins d'articles entre les verticilles. Une espece eocene, 
le Pent. Snwerhyi Wetherell, a aussi des articles inegaux, mais, 
d'apres la breve description qui eo a ete donnee, les articles epais 
sont separes par deux ou trois articles plus minces. Dans le Pent. 
castaldi Michelotli, les articles de la tige sont egaux entre eux. Un 
loog fragment de tige de la molasse de Mootese a ete figure assez 
imparfailement par Manzoni, sans le decrire, sous le nom de Amt. 
Gastaldi; celle tige ne me parait certainement pns pouvoi r etre 
rapportee au Pent. mioceniws et il me semble aussi fort probable 
qu'elle n'appartient pas non plus au Pentacrinus Gastaldi. 

LocALITE. -Entre St-Etienne-du-Gres et Notre-Dame-du-Chateau, 
au pied des Alpines (Bouches-du-Rh6ne). Burdigalien superieur. 

EXPLICATION DE LA PLANCHE IV 

Fig. 1. -- Echinocyamus umbunatus Pomel, de grandeur naturelle. Flg. ta, tb, 
1 c, le meme, grnssi. 

Fig. t, l!a. - Cidaris avenionensis Desm. Frag,11ent de radiole singulierement 
lobe II l'exl.remile, vu de deux cötes. Grandeur naturelle. Barbenlane. 

Fig. :.i, :fa. - lladiole du Cidaris !tlünsteri Sismonda, de grandeur naturelle, vu 
de deux cötes; l'exlremile est brisee. Bas des Angles. 

Fig. 4 - Autre lragment de radiole de la meme espece, de grandeur naturelle. 
Bas d~s Angles. Fig. 4a, grossissement du bouton du meme. Fig. 4b, 4c, grossis­
sement de deux laces, J'une lisse, l'autre epineuse. 

Fig. 5, 6. - Autres fragments de radioles de la meme espece, de grandeur natu­
relle. Les Angles. Fig. tia, 6b, grossissement~ de deux des faces. 

Fig. 7. - Antedon anglesensis P. de Loriol, piece centrodorsale de grandeur 
naturelle. Fig. 7a, 7b, grossissements de Ja meme. 

Fig. 8. - Antedun rhudanicus Fontannes, calice de grandeur naturelle. Fig. Sa, 
Sh, 8c, 11:rossissements du rneme. 

Fig. 9. - Piece ct>ntrodorsale de la meme espece, isolee. Grandeur naturelle. 
Fig. \Ja, la meme, vue su1· sa la~e dorsale, grossie. 

Fig. 10. - Premier anncau radial de Ja meme espece, de grandeur naturelle. 
Fig. 10a, face ventrale du n1eme, avec les pieces basales, grossie. 

Fig. 11. - Piece centrodorsale de l'Antedon Pellati P. de Loriol, de grandeur 
naturelle. Fig. Ha, la meme, vue sur sa face ventrale, grossie. Fig. 11b, la meme, 
vue sur sa lace dorsale, grossie. Fig. He, face laterale, grossie. 

Fig. 12. - Piece centrodorsale de l' A ntedon A tlardi P. de Loriol, de grandeur 
naturelle. Fig. 1:la, 12b, 12c. grossissemenls de Ja meme. 

Fig. 13. - Piece centrodorsale de l'Antedon Pontannesi P. de Loriol, de gran­
deur naturelle. Fig. 1:33, 13b, 13c, grossissements de la meme. 

Fig. 14. - Piece centrodorsale de l'Antedon Depereti P. de Loriol, de grandeu1· 
naturelle. Fig. 14a, 14b, 14c, grossissements de la meme. 

Fig. 15. - Fragment de tige du Pentacrinus miocenicus avec les arlicles tres 
inegaux et peu evides sur leurs faces laterales. Grandeur naturelle. Fig. 15a, 11ib, 
grossissements du meme. 

Fig. 16, 16a. - Autre lragment porlant un arlicle verllclllaire, de g1·audeur 
naturelle. 

Fig. 17, 17a. - Autre fragml'!nt de grande laille avec les faces assez evidees. 
Grandeur naturelle. 

Fig. 18, 18a. - Aulre fragment avec les arllcles un peu moins inegaux. Grandeur 
naturelle. 

(Tous ces echanlillons apparliennent a la collection Pellat). 
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